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Compte ren du de la réu nion du 17 mars 1995
Pré sents :M. Bo ni fay, C. Do vis, J.-B. Fé raud, M. Hax hi mi ha li, M.-P. Je ze gou, L. Long, L. Mar tin, F. Pail lard, D. Pie ri, J. Pour not, C. Ri charte,

F. Ri chez, J. et Y. Ri goir, L. Ri vet, S. Saul nier, J.-C. Tré glia, G. Volpe.
Excu sés : G. De mians d’Archim baud, M. Leen hardt, J.-P. Pel le tier, J. Pi ton, L. Val lau ri.

I. ÉPAVE SAINT-GERVAIS II
(pré sen ta tion: M.-P. JEZEGOU).

1. Pré sen ta tion.

Cette épave1 a été dé cou verte, en 1978, dans la zone de cons -
truc tion du port de plai sance de Fos-sur-Mer. Elle est située à
en vi ron 200 m du ri vage et à 2,50 m de pro fon deur, sur le vaste
dé po toir ca rac té ris tique du golfe de Fos qui se cons titue de -
puis l’Anti qui té.

Le ma té riel re cueil li est donc hé té ro gène. La car gai son de ce
pe tit ba teau (une quin zaine de m de lon gueur) n’a pas été iden -
ti fié ; il s’agit pro ba ble ment d’un com merce de re dis tri bu tion.

En ce qui concerne le ma té riel de l’Anti qui té tar dive qu’au -
rait trans por té ce ba teau, il semble avoir en partie été scel lé
sous de la poix que les am pho res bri sées au mo ment du nau -
frage au raient lais sé échap per, vers le mi lieu du na vire. Ce ma -
té riel ap par tient plu tôt à la vais selle de bord qu’à la car gai son.
Pour le reste, trou vé à l’avant comme à l’ar rière du ba teau, les
in tru sions de ma té riels plus an ciens et plus ré cents lais sent
pla ner un doute sur son ap par te nance à l’Anti qui té tar dive ; il
en est ain si pour une monnaie d’Hé ra clius.

2. Le ma té riel.

La cé ra mique : cl. D H. 109 à pa roi fine ; lampe afri caine
Atlante X à dé cor de fleu ron, très dé gé nérée ; un frag ment de
cé ra mique vi trifiée avec un graf fi ti ; une cruche afri caine.

Les am pho res : Keay LXII et VIIIA ; un pe tit spa theion; une
forme LRA 6 (forme tar dive, non an té rieure au dé but du VII’
s., en Orient ; pré sente dans les ni veaux omeya des, en Syrie).

La da ta tion de ce contexte pose pro blème. D’après M. Bo ni -
fay, il fau drait le rap pro cher du contexte fouil lé par C. Pel le -
cuer à San Peyre (bien daté grâce à la dé cou verte d’un sceau
cou fique daté entre 650 et 750), où l’am phore Keay VIIIA est
as sociée à des am pho res Keay LXI clas si ques mais éga le ment
à une am phore glo bu laire qu’on ren contre, entre au tres, à
Ostie et qui est datée de le fin du VII’-dé but du VIII’ s. Le
même type de lampe que celle de l’épave Saint-Ger vais Il a
éga le ment été dé cou verte. Dans les contex tes tar difs de La
Bourse, as so ciés à des for mes H. 109 à pa roi épaisse (VII’ s.
ou deuxième moi tié du VI’ s.), on ne trouve pas d’am pho res
Keay VIIIA. A Je di di, l’am phore Keay VIIIA a été ren contrée
avec des Keay LXI de type clas sique dans un contexte d’aban -
don, elle a pu être as sociée avec une monnaie de Cons tan tin IV 
(670).

En con clu sion, d’après G. Volpe, il faut res ter très pru dent
quant à 1’uti li sa tion de ce contexte, comme ré fé rence pour la
da ta tion.

II. SOLENZARA, Corse (pré sen ta tion: M.-P. JEZEGOU).
Le site a été dé cou vert, à 6 m de pro fon deur, dans la pa roi

d’un ta lus de po si do nies qui s’érode. Il s’agit, se lon tou tes pro -

ba bi li tés, d’un site ter restre inon dé et par tiel le ment dé truit
puis en traî né par la crue d’une ri vière. Le ma té riel a été em -
por té avec des ga lets et s’est fi na le ment dé po sé à quelque 200
m du ri vage. Il est scel lé par une couche de po si do nies de 2 m
d’épais seur.

Le ma té riel est ex trê me ment rou lé mais on peut re con naître
en cl. D les for mes H. 61, 91C et des frag. d’am pho res LRA 1
et 2. Pré sence de ma té riel ré si duel (si gillée claire A, etc.).

Un lot de mon naies en bronze du IVe s. a éga le ment été ra -
mas sé.

III. ÉPAVE LA PALUD
(pré sen ta tion: L. Long et G. Volpe).

L’épave a fait l’ob jet de son da ges en 1979-80, puis d’une
fouille en 1993-95.

Elle se situe à une pro fon deur de 6 ou 7 m ; une arête ro -
cheuse est la cause du nau frage. L’es sen tiel de la car gai son a
été piégée dans le creux du ro cher, sous 1 m de stra ti graphie.
Sous cette épave en a été re pérée une autre, datée du VIe s. av.
n. è.

Le char ge ment était pro ba ble ment de 200 à 300 am pho res.
Si les for mes Keay LV et LXH sont ma jo ri tai res, un pe tit lot
d’am pho res orien ta les peut être rat ta ché au fret même si quel -
ques ty pes, peu connus et re pré sen tés à un seul exem plaire,
laisse sub sis ter un doute sur leur ap par te nance à la car gai son
ou à la vais selle de bord.

Cette vais selle de bord com prend quel ques for mes de si -
gillée claire D. Un ob jet rare : un cof fret en bois qui sert de ran -
ge ment à une ba lance et un poids mo né taire à l’ef figie de deux
tê tes im pé ria les dont il sub siste, pour le mo ment, quel ques
dou tes quant à leur iden ti fi ca tion : peut-être s’agit-il d’Hé ra -
clius et Cons tan tin (vers la fin du VIIe s.) ou, se lon C. Bre not,
de Jus tin Ier et Jus ti nien (en 527) ou de Jus tin II et Sophie.

1. Les cé ra mi ques.

a. Si gillée claire D : H. 78 (?), 88 (qui n’ap pa raît pas de fa çon 
fré quente à Car thage avant le se cond quart du VIe s.), quel ques 
pe tits frag ments de H. 103, un grand plat de H. 104, un bord de
H. 99.

b. Cé ra mique com mune : très peu d’élé ments hor mis un
frag ment de pseu do mo delée.

c. Pho céenne tar dive : 2 pe tits frag ments de H. 3C (fin
Ve-dé but VIe s.).

2. Les am pho res.

a. Les am pho res afri cai nes.
Les fouil leurs ont pris le par ti de clas ser le ma té riel am pho -

rique en leur at tri buant un nu mé ro de type qu’iis rat ta chent par 

1  Epave et matériel ont fait l’objet d’une thèse de 3e cycle soutenue par M.-P. Jezegou, en 1983.



la suite aux ty po lo gies pu bliées. Cela per met de mettre en va -
leur les va rian tes qui ne sont pas for cé ment rat ta cha bles à la
ty po logie de Keay.

D’une ma nière gé né rale, les am pho res afri cai nes re pré sen -
tent 90 % de la car gai son ; deux am pho res sont ma jo ri tai res :
les Keay LV et LXII.

- Type 1 Keay LVA tra di tion nelle, la lèvre est fondue dans le
col.

- Type 2 Keay LVB plus pe tite.
Les Keay LV sont re pré sen tées par 29 cols.
- Type 3 : Keay LXIIA clas sique, avec la lèvre in clinée. Sur

ce type seu le ment, plu sieurs chris to gram mes ont été in ci sés
avant cuis son ; peut-être s’agit-il d’une marque d’ate liers (de
l’Église ? l’État ?).

- Type 4: Keay LMI, avec une lèvre un peu plus ver ti cale.
Dé cors on dés qu’on ne trouve ja mais sur le type 3.

- Type 5 : Keay LXIIQ (Alben ga 11 - 12), à col ren flé sous la
lèvre. 26 exem plai res on t été re mon tés. L’un d’eux avait
conser vé son bou chon (en vi ron 120 oper cu les ont été re trou -
vés ; ils sont en gé né ral tail lés dans des pa rois d’am pho res
afri cai nes, quel ques exem plai res l’ont été dans des am pho res
orien ta les ; la partie convexe est tou jours placée à l’in té rieur,
ce qui évite les pro blè mes de conta mi na tion quand il reste de
la poix sur la pa roi).

Les Keay LXII sont re pré sen tées par 62 cols.
Les ty pes qui sui vent ne sont ré per to riés qu’à un ou quel ques

exem plaire(s).
- Type 6 : la forme gé né rale res semble à une ré pu bli caine tar -

dive avec un col de Keay LXIIA.
- Type 7 : am phore de pe tit for mat entre Alben ga 11 - 12 et

Keay LXII.
- Type 8 : (2 ex.) peut-être à rap pro cher de la Keay LXI (cf.

exem plaire trou vé dans le puits de la Jo liette).
- Type 9 : (1 ex.) am phore de grande di men sion à lèvre ar -

rondie ; pas une pâte ty pi que ment afri caine.
- Type 10 (1 ex.) : am phore de grande di men sion; un exem -

plaire de cette forme est pu blié par C. Pa nel la pour Car thage.
- Type 11 (1 ex.) : lèvre épaisse, ar rondie, bien sou lignée.

- Type 12 (1 ex.) : am phore de pe tit for mat ; dé cor d’une ligne 
au tour du col et un graf fi ti en forme d’étoile un pe tit trou éga -
le ment à la base du col. Les pe ti tes an ses rap pel lent la forme
Alma gro 51 A/B. Pour les am pho res afri cai nes, au moins 5 ty -
pes de fonds ont été ré per to riés dont 2 peu vent être mis en re la -
tion avec les Keay LV (ty pes 1 et 2) et trois au tres ty pes avec
les Keay LXH.

Pour ré su mer : les ty pes 1 et 2 sont re pré sen tés par 29 cols et
26 fonds ; les ty pes 3, 4 et 5 par 62 cols et 60 fonds.

b. Les am pho res orien ta les.

Elles re pré sen tent entre 9 et 10 cols de la car gai son.

- LRA 1 : (3 ou 4 ex.) type Egloff 164 (VI’ s.) ; pois sées.

- LRA 2 : (5 ou 6 ex. dont 1 presque en tier) ; non pois sées.

- LRA 4 : (1 ex. presque en tier) type tar dif (VI’ s.) à lèvre
haute.

- LRA 5: au moins 2 ex.

Quatre am pho res de pe tit mo dule sont pré sen tes à un exem -
plaire seu le ment :

- Ro bin son M 273 ;

- 1 ex. avec lèvre in clinée, qui res semble beau coup à la forme 
Keay LXII mais avec une pâte in connue

- 1 pe tit mo dule qui pour rait aus si être une cruche afri caine
bi-ansée ;

- 1 frag ment de fond om bi li qué qui pour rait ap par te nir à une
am phore de type glo bu laire (VIIe s.) comme à une cruche de
grand for mat.

3. Élé ments de dis cus sion pour la da ta tion.

La cé ra mique et les am pho res Keay LXII et LRA 1 per met -
tent d’at tri buer une da ta tion au mi lieu ou dans la deuxième
moi tié du VIe s. à ce contexte. Se lon L. Ri vet, l’ab sence de
l’am phore Keay LXI ne veut rien dire.

Le pro blème du char ge ment de ce ba teau se pose éga le ment.
Il trans por tait de l’huile et un peu de vin orien tal (Gré goire de
Tours cite le vin de Gaza). Ce n’était pas, semble-t-il, une
grosse car gai son (le ba teau me su rait une ving taine de m.).

Ampho res de type 3.



Il semble évi dent, se lon L. Ri vet, qu’un ba teau ne peut pas
trans por ter tout ce qui est pro duit à une époque donnée.

On est sûr que la forme Keay XLII a été pro duite au moins
dans une ving taine d’ate liers ; se pose le pro blème de sa plus

ou moins ri gou reuse stan dar di sa tion, aus si bien au ni veau de
la mor pho logie que de la conte nance. Sur le ba teau, deux va -
rié tés de Keay LXII étaient trans por tées.

La pro chaine réu nion aura lieu le ven dre di 7 avril 1995 et se tien dra dans la salle de ma ni pu la tion du L.A.M.M. à l’Uni ver si té de Pro vence à
Aix-en-Pro vence (R.V. à 13h3O). Le su jet de la séance est consacrée au mo bi lier autre que cé ra mique : cha cun est prié d’ame ner du ma té riel (ta -
blet terie, mé tal, etc.).


